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Introduction :  

Ce document analyse l’impact des dépenses publiques, agrégées et désagrégées, sur la croissance 

économique en Tunisie entre 1996 et 2022, en utilisant l’approche ARDL. Il vise à identifier les 

effets globaux des dépenses publiques ainsi que les composantes qui soutiennent ou freinent la 

croissance. L’étude s’appuie sur une classification économique des dépenses publiée par le 

ministère tunisien des Finances. Elle répond aussi à un manque de recherches empiriques 

spécifiques au cas tunisien. Le document est structuré en trois parties : revue de littérature, 

analyse agrégée, puis analyse désagrégée. 

Résultats :  

Tableau : Synthèse des résultats empiriques trouvés 

 
CE CE CE CE CE CE CE CE 

 Long terme 

G 0,290**        

FON  0.081       

EQ   
0.910** 

 

 

       

SD    
- 0.255*** 

        

 
Court terme 

D (G) -0,355***        

D (FON)  -0.231**       

D (EQ)   3.450***      

D (SD)    -0.096     

Source : Auteurs à partir du logiciel EVIEWS 12. 
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Les résultats de cette étude montrent que les dépenses publiques agrégées ont un effet positif 

mais faible sur la croissance économique à long terme, tandis qu’à court terme, leur impact est 

négatif et significatif. Ce décalage reflète une mauvaise allocation ou inefficacité des dépenses 

publiques. L’approche ARDL confirme l’existence d’une relation de long terme via un 

coefficient ECT significatif et négatif. L’investissement privé soutient la croissance à court et 

long termes, tandis que la consommation privée et les IDE la freinent à court terme et restent non 

significatifs à long terme. L’ouverture commerciale a un effet positif mais statistiquement non 

concluant. Les résultats confirment les études de Shaaibith et Mahfoudh (2024), Benrabouh et 

Talbi (2023), Hammache (2022) et s’opposent à celles de Sáez et al. (2017), Devarajan et al. 

(1996), Ghosh & Gregoriou (2008). 

Concernant les composantes des dépenses publiques, seules les dépenses d’équipement 

stimulent significativement la croissance économique à long terme. Les services de la dette 

publique freinent cette croissance, tandis que les dépenses de fonctionnement ont un impact 

positif mais non significatif. À court terme, l'effet bénéfique des dépenses d’équipement persiste, 

contrairement aux dépenses de fonctionnement qui ralentissent la croissance. Les services de la 

dette restent négatifs mais non significatifs. Les résultats rejoignent ceux d’Alexiou (2009), Bose 

et al. (2007), Egbetunde et Fasanya (2013), et s’opposent à ceux d’Echaoui et Skikra (2021), 

Devarajan et al. (1996), Ghosh & Gregoriou (2008), Schaltegger & Torgler (2004), soulignant 

des spécificités tunisiennes en matière de composition et d’efficacité de la dépense publique. 

Conclusion :  

L’étude révèle que les dépenses publiques en Tunisie ont un impact globalement faible sur la 

croissance économique, malgré leur poids élevé dans le PIB. À long terme, seules les dépenses 

d’équipement soutiennent la croissance, tandis que la dette publique la freine. L’investissement 

privé reste le principal moteur de croissance, contrairement à la consommation privée et aux 

IDE, qui ont des effets négatifs à court terme. 
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